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La « reconversion » du Mouvement national algérien  
(mars-juillet 1962) : entre le succès d’une prophétie  

et l’échec d’un prophète 

 Nedjib SIDI MOUSSA 

 « Pour nous, militants syndicalistes, le combat ne fait que commencer. La re volution arme e se termine,                               la re volution sociale commence                                ! Qu’est-ce que la re volution sociale                    ? La re volution sociale c’est le ve ritable objectif du Peuple                                                                 alge rien          ! C'est ce pourquoi tous les fils d’Alge rie se sont leve s contre le                                                                       colonialisme français ! La re volution sociale c                          'est le combat pour la liberte  dans                                      son pays : la liberte  de re union, la liberte  d’expression, la liberte  de gagner son                                                                                pain, et de le manger en paix. Et ce combat, il commence aujourd'hui ! Nous n’avons rien, nous voulons tout !... » (Abdaoui, lors du meeting de l’USTA a                       Longwy, le 1er mai 1962) 
 

Introduction : l’indépendance vue par des indépendantistes Comment s’est ope re e la transition vers l’inde pendance pour les                                                                    membres du MNA dont la figure tute laire e tait Messali Hadj                                                             ? Profonde ment marque e par l                            a re pression coloniale, sa rivalite  violente                                                avec le FLN et la de fection de nombreux cadres entre 1954 et 1962,                                                                     l’organisation messaliste va toutefois ope rer une double mutation, a                                                                         savoir : l’abandon de la violence politique comme moyen d’action et le passage de la revendication inde pendantiste a  celle de la de mocratie. La                                                                         pe riode e tudie e qui s’e tend du cessez                                         -le-feu a  la proclamation de                           l’inde pendance (Stora, 2004, 277                                 -281) se caracte risait, pour les                                  messalistes, moins par l’e chec d’une prophe tie (a  savoir                                                            l’accession de l’Alge rie a  l’inde pendance) que par la disqualification de Messali en tant                                                                               que prophe te (Lacouture, 1974) de ce combat. Par ailleurs, cette                                                                   disqualification, loin d’e tre unanime, permet de nous pencher sur les                                                                        possibilite s de remise en caus                               e du charisme messalien qui se caracte rise                                             par sa mixite  en e tant a  la fois indirect (Dobry, 1986, 233) et direct                                                                           (Weber, 1995, 320-325), en fonction des contextes et des fractions de sa base charismatique. Dans cet article, nous e tudierons, dans un premie                                                                      r temps, la re orientation de la propagande messaliste et la re surgence du                                                                           PPA. Dans un second temps, nous analyserons le de mante lement de                                                                   l’organisation et les dissensions a  son sommet. Sur le plan des sources,                                                                           la pre sente e tude s’appuie essentiellement su                                               r des documents produits par le MNA (tracts, journaux, correspondance, rapports, etc.), consulte s                                                                           dans les archives de Messali. 
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La réussite d’une prophétie : l’avènement de l’indépendance 
algérienne 

La réconciliation avec le FLN et la lutte contre l’OAS Lors d’une re union du Bureau politique du MNA                                              1, Messali rappela son action en vue de l’union et de la re conciliation des nationalistes                                                                     alge riens, notamment par son appel contre les luttes fratricides                                                                 2. Moulay Merbah abonda dans son sens et proposa d’e crire au FLN avec des                                                           propositions concre tes, tandis que Mohammed Mamchaoui affirma avoir                                                                      toujours e te  favorable au rapprochement des inde pendantistes. Cette                                                                        volonte  d’union s’e tait auparavant exprime e dans un tract                                                            3 qui saluait le cessez-le-feu. Il y e tait propose  de prendre contact avec le FLN pour une                                                                   action commune, en e vitant de «                                 parler de tout ce qui divise »4 comme les « concessions a  propos des accords franco                                        -FLN », tout en rappelant la position exprime e par le M                           NA, le 6 juin 1961. A  cette date, la direction                                                 messaliste exprima par un communique  (Joxe, 1961) son refus de                                                                 poursuivre les discussions paralle les avec le Gouvernement français, afin                                                                            de ne pas « porter atteinte a  la dignite  du MNA et aux inte re ts supe rieu                                                                 rs du peuple alge rien                    », et pre fe ra suivre avec vigilance l’e volution de la                                                          Confe rence d’E vian. Le parti, en rappelant son attachement aux                                                                  principes de l’autode termination, a refuse  de reconnaî tre les «                                                                   accords politiques franco-FLN »5. Pour Messali, c’e ta                      it surtout « une belle affaire pour le capitalisme français »6. Selon l’Union syndicale des travailleurs alge riens (USTA), ces accords «                                 portent atteinte aux inte re ts de la classe                                              ouvrie re alge rienne et compromettent l'application de la re forme                                                                     agraire »7. A  l’occasion d’une confe rence d’information re unissant les                                                               cadres messalistes, le 22 avril 1962, le mot d’ordre « union et re conciliation des nationalistes alge riens                                             »8 avait e te  rappele . C’est                             encore cette volonte  de re conciliation entre Alge riens qui av                                                                ait e te            de fendue par l’USTA                    9. Certains titres de presse relaye rent dans leurs                                                    colonnes cette orientation qui tranchait avec un passe  aussi re cent que                                                                           conflictuel : « Messali Hadj tend la main au FLN » (La Révolution 
prolétarienne, mai 1962) ou encore « Le MNA lance un nouvel appel au FLN en faveur de la re conciliation                                    » (Oran Républicain, 3-4 juin 1962).  
  

                                                                                                                   
1 Proce s       -verbal de la re union du BP du MNA                                   (Gouvieux, 18 avril 1962). 
2 « Appel de Messali Hadj au peuple alge rien                                          » (Belle-Ile-en-mer, 1er septembre 1957). 
3 Tract ALN-MNA : « Cessez-feu » (Alger, 18 mars 1962). 
4 Citation d’apre s une note interne (Gouvieux, 21 avril 1962).                                                              
5 Communique  du BP du MNA (18 mars 1962).                                         
6 Proce s       -verbal de la re union du BP du MNA (Gouvieux, 11 avril 1962).                                                              
7 Communique  du 21 mars 196                          2. 
8 Bulletin inte rieur du MNA, avril                                 -mai 1962. 
9 Tract de la Fe de ration de France de l’USTA (1er mai 1962).                                                             
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Plusieurs e le ments permettent de comprendre cette mise a  l’agenda,                                                                       dans la continuite  des appels de 1957 ou de 1959                                                 10. Un correspondant de Messali au Caire indiqua avoir e te  en contact te le phonique avec                                                       Mohammed Khider et Ahmed Ben Bella qui, d’apre s Jean Rous, e tait                                                                    favorable a  un rapprochement. A  Piennes, 200 militants FLN                                                              propose rent aux messalistes un front uni autour de Ben Bella, en                                                                   reconnaissant le ro le pionnier de Messali                         11. A  la prison de Fresnes,                            Mohammed Zerouali e tait en contact avec Mohammed Boudiaf                                                         12. La re cente exclusion de dirigeants favorables au dialogue avec le                                                                 Gouvernement français et hostiles au rapprochement avec le FLN, dont certains rejoignirent le FAAD (Faivre, 1998), offrait une nouvelle marge de manœuvre a  la direction messaliste. Par ailleurs, les violences                                                                     commises par l’OAS e taient perçues comme une menace contre                                                             l’accession de l’Alge rie a  l’inde pendance. Les militants du MNA e tai                                                                        ent ainsi appele s a  faire bloc pour «                                    barrer la route au fascisme »13, tout comme leur repre sentation alge roise                                     14. Si les messalistes espe raient                                  re aliser l’union avec le FLN contre l’OAS, ils durent a  plusieurs reprises                                                                              rejeter les accusations de collusion avec les partisans de l’Alge rie                                 française (Dard, 2005, 193-194), notamment pour leurs maquis du Sud15 dont certains e chappaient a  leur contro le                                            16. Selon le MNA, cette campagne de de nigrement avait pour but de «                                             provoquer la re pression                          contre ses militants »17 ou encore « de dresser les Alge riens les uns                                   contre les autres »18. Le parti messaliste rappela e galement qu'il e tait                                                       toujours reste  fide le a  la de mocratie depuis l’ENA                                                      19. C’est par un retour a                           l’histoire du mouvement inde pendantiste que le leader de monta ce                                                                   qu'il qualifiait de « comble » : « Quand en 1936, nous avions lutte  contre le                                             projet Blum-Viollette, tous les adversaires de l’E toile Nord                                                 -Africaine nous ont accuse  d’e tre de connivence avec la grosse colonisation dirige e                                                                             par Froger »20. L’urgence pour Messali devenait la « liquidation de l’OAS »21, d’autant plus que cette organisation avait de ja  assassine  26 de                                                                      ses militants a  Alger                      22. Par ailleurs, quoique inexistant en Alge rie, le                                                    
                                                                                                                   
10 « Appel de Messali Hadj pour la re conciliation entre les Alge riens et pour des rapports                                                                                         amicaux avec le peuple français » (Gouvieux, 11 juin 1959). 
11 Rapport du 25 avril 1962. 
12 Lettre de Messali (Gouvieux, 2 avril 1962). 
13 Bulletin inte rieur du MNA, avril                                 -mai 1962. 
14 « Directives » (Gouvieux, 16 mai 1962). 
15 Lettre du BP a  Belamari (Gouvieux, 24 mai 1962).                                                  
16 « Directives » (Gouvieux, 16 mai 1962). 
17 Communique  du 21 mars 1962.                             
18 Communique  du 6 avril 1962.                             
19 Bulletin d’information du MNA, mars 1962. 
20 PV de la re union du BP du MNA (Gouvieux, 11 avril 1962).                                                          
21 PV de la re union du BP du MNA (Gouvieux, 18 avril 1962).                                                          
22 « Rapport sur la situation du parti » (19 avril 1962). 
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Front alge rien d’action de mocratique (FAAD) avait pris des contacts                                                                       avec l’OAS au nom du MNA, ce qui peut permettre de comprendre pour partie les accusations visant les messalistes. C’est par l’interme diaire de                                                                              cette organisation « fantomatique » (Melnik, 1996, 186) que l’arrestation du ge ne ral Salan a pu e tre re alise e. Cette coll                                                                  usion FAAD-OAS s’est notamment illustre e avec l’attentat du 28 fe vrier 1962 a  Oran                                                                            (Benaboura, 2005, 199). Dans la Casbah, des inscriptions murales menaçaient les messalistes assimile s a  l’OAS                                              23. La direction messaliste, visiblement affecte e par cette stigm                                     atisation persistante, redoubla d’efforts pour se de marquer des ultras. La presse relata les slogans                                                                       hostiles a  l’OAS repris par les militants de l’USTA (                                                      Nord-Matin, 2 mai 1962) a  l’occasion des traditionnels rassemblements du 1                                                         er mai dans l’e migration. Me                 ssali riposta e galement en e crivant au directeur de                                                       
Minute (6 mai 1962) qui, dans son e dition du 6 avril 1962, l’accusa d’e tre                                                                       au courant de contacts entre le MNA et l’OAS. Il de clara que son parti,                                                                          pre sente  comme «                   ple be ien           » quand plus to t il e tait de cri                                  t comme « d’essence prole tarienne                         » (La Voix du Peuple, n° 10, 2 mai 1955), n’avait rien a  voir avec l’OAS et «                                     ses mœurs totalitaires »24. Il re affirma                 cette position dans une interview (Gazet Van Antpwerpen, 3 mai 1962) et lors d’une confe rence de presse,                                  le 4 mai, pre vue initialement avec Yves                                          Deche zelles, Auguste Lecoeur, Fred Zeller et Marcel Baufre re                                                              25. Messali exprima enfin son refus de te moigner a  l’occasion du proce s Salan                                                                    26, non seulement parce qu’il ne connaissait pas cette personne mais aussi parce que les objectifs du MNA se situaient a  l’oppose  de ceux de l’OAS.                                                                     
La « reconversion » du MNA et la résurgence du PPA A  la me me pe riode, une nouvelle expression e mergea dans la                                                                litte rature du parti : la «                             reconversion politique ». C’est d'ailleurs le premier point qui figurait a  l’ordre du jour de la re union du Bureau                                                                    politique, le 16 avril 1962, qui devait aussi discuter de l’officialisation du PPA et du projet de publication intitule e                                            L' Algérie Libre. Cet hebdomadaire qui ne verra finalement pas le jour, devait paraî tre sous la                            responsabilite  d’un proche de Lecoeur, Henri Duclos, qui avait rendu                                                                       visite a  Messali le 2 mai (ANOM, 1962). En faisant remarquer la faiblesse                                                                            du MNA par rapport au FLN, Merbah s’interrogea sur l’opportunite  de                                                                      cette reconversion et demanda si elle devait s’effectuer e galement sur le                                                         plan militaire27. Selon lui, il fallait toutefois aller vers l’action le gale. Pour                                                                     
                                                                                                                   
23 Lettre non signe e (Alger, 23 avril 1962).                                           
24 Lettre de Messali a  Jean                         -François Devay (Gouvieux, 2 mai 1962). 
25 Lettre de Messali a  Baufre re (Gouvieux, 1er mai 1962).                                                         
26 Lettre de Messali au pre sident                                 du Haut Tribunal Militaire (Gouvieux, 14 mai 1962). Voir aussi : Nord Éclair, 16 mai 1962. 
27 Proce s       -verbal de la re union du BP du MNA (Gouvieux, 17 avril 1962).                                                              
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sa part, Mamchaoui e tait convaincu de trouver dans le peuple une                                                                   minorite  conside rable pour de fendre le programme du MN                                                         A. Messali pre conisa alors une «                       reconversion par e tape                        ». Ce processus e tait ainsi                              de fini        :  « La reconversion politique d’un parti est l’ope ration par laquelle ce parti                                                                             transforme son activite  re volutionnaire clandestine en une activite                                                                         politique le gale                  »28.  Cela s’expliquait par la perspective pacifique, mettant un terme a                                                                      l’exception de la clandestinite . Malgre  des e le ments encourageants                                                                        rapporte s par Lecoeur                      29, celle-ci se trouva entrave e par l’action du FLN                                            soutenu par l’administration30. La direction messaliste se plaça dans une perspective re solument optimiste. La reconversion du MNA avait pour                                                                      objectif sa participation au re fe rendum d’autode termination mais aussi                                                                           a  l’e lection d’une Assemble e constituante puis a  des le gislatives pour                                                                             « mettre sur pied le futur E tat alge rien                         »31. Cette de marche e tait                          pre sente e comme e tant «                           absolument indispensable »32. Les maquis devaient « progressivement faire leur reconversion tout en conservant leurs apparences de moudjahidines et les moyens de maintenir dans leur re    gion respective la se curite  ge ne rale                                         ». L’USTA n’e tait pas en reste. La                                     situation du syndicat messaliste, touche  au sommet lors de la crise du                                                                         FAAD, ne cessitait une transformation et un redressement                                                        33. Des directives furent donne es a  la repre sentation alge r                                                       oise34 ainsi qu’aux re dacteurs de                Réalités algériennes, bulletin e dite  en Belgique, afin de                                         tenir compte de la nouvelle orientation35. Messali rappela que cette dynamique re pondait au souhait du parti de «                                              participer activement a                           l’e dification du futur E tat                               alge rien conforme ment aux principes de                                          l’autode termination                     »36.  En formulant la demande d’agre ment pour le nouveau PPA (issu du                                                                  MNA clandestin), Messali informa que le but de son parti e tait                                                                 « l’inde pendance nationale, l’e dification d’une Re publique alge ri                                                                   enne souveraine, de mocratique et sociale                                     »37. Le PPA fut e carte  de la                             
                                                                                                                   
28 Bulletin inte rieur du MNA, avril                                 -mai 1962. 
29 Lettre de Messali a  Brutelle                              (Gouvieux, 17 avril 1962). 
30 Lettre de Messali a  Zeller (Gouvieux, 17 avril 1962).                                                       
31 « La reconversion politique du parti » (Gouvieux, 21 avril 1962). 
32 Note interne (Gouvieux, 21 avril 1962). 
33 « Ordre du jour » (Gouvieux, 23 avril 1962). 
34 Lettre de Boume ddine (Gouvieux, 5 juin 1962).                                  
35 Lettre de Messali (Gouvieux, 30 avril 1962). 
36 « Confe rence de presse du pre sident Messali Hadj tenue le 4 mai 1962 a  Gouvieux                                                                                -Chantilly ». 
37 Lettre de Messali pour le BP du PPA au pre sident de la commission centrale de                                                                                contro le (Gouvieux, 4 juin 1962).                                  
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campagne re fe rendaire et exprima son indignation                                                  38. Il lui e tait reproche                            de ne pas avoir effectue  les de marches a  temps, ce qui ne convainc pas                                                                           Messali qui produisit des e le ments                                    39. En plus du PPA, la commission de contro le avait juge  irrecevables les demandes pre sente es par le Comite                                                                              pour l’Alge rie nouvelle et les fe de rations d’Alge rie de la SFIO (                                                                     La Dépêche 
de Constantine, 10-11 juin 1962). C’est un vieux militant, Mohammed Zerouali, tout juste libe re  de 17 anne es de de tention, qui fut de signe  par                                                                   le Bureau Politique, pre sident de la Commission politique et du Comite                                                                           e lectoral pour le re fe rendum                               40. Avec l’aide d’anciens dirigeants, il avait pour mission d’animer la campagne e lectorale a  Alg                                                    er, de contro ler la                      situation du parti et de comple ter sa reconversion. Mohammed Zerouali                                                                        repre sentait le PPA aupre s de la Commission centrale de contro le des                                                                         e lections et pouvait prendre toutes les mesures ne cessaires au nom du                                                                         parti41. Tandis qu’a  Paris u                      ne de le gation du PPA avait de pose  un dossier                                                  complet pour sa demande d’agre ment le 12 juin, une autre de le gation,                                                                         pre side e par Mohammed Zerouali effectua le me me de po t a  Rocher                                                                    -Noir le 13 juin42. A  compter de cette date, le PPA se retrouva sans nouvelle de                                                                 lui et de ses compagnons qui se trouvaient « enferme s dans une cave de                            la Casbah ou  ils seraient soumis a  la question                                                 »43. Un dirigeant lyonnais, exprimant l’inquie tude des militants, sugge ra a  Messali de porter plainte                                                                              devant la justice internationale44. Le Bureau Politique du PPA de nonça le                                     mode de scrutin puisque les e lecteurs avaient a  choisir sur des options                                                                           pre de termine es par les accords d’E vian qui confondaient inde pendance                                                                           et coope ration, ce qui e tait contraire a  l’autode termination. Le parti                                                                            messaliste appela a  voter pour l’inde pendance                                       45. Apre s le rejet de sa                         demande d’admission, le Bureau Politique de clara que l’appellation de                                                                        son parti aurait e te  reproche e par le FLN. L’e limination du PPA instaurait                                                                                « purement et simplement le syste me du Parti uniqu                                                 e »46. Ceci au moment ou  la SFIO et le Comite  pour l’Alge rie nouvelle obtenaient leur                                                                           agre ment (           Le Figaro, 16-17 juin 1962). L'organe dirige  par Lecoeur vit                                                 dans l’exclusion du PPA une « trahison » : « Son extermination a e te  avec                                l’arrangement sur le Sahara, l’une des conditions principales du marche         » entre le gouvernement français et le FLN (La Nation socialiste, juillet-aou t 1962). En des termes plus diplomatiques, le PPA pre cisa sa                                                                   
                                                                                                                   
38 Communique  du BP du PPA (Gouvieux, 9 juin 1962).                                                  
39 Lettre de Messali pour le BP du PPA au pre sident de la Commission centrale de                                                                                contro le (Gouvieux, 9 juin 1962).                                   
40 « La mission de Zerouali Mohammed » (Gouvieux, 12 juin 1962). 
41 Procuration de Messali pour le BP du PPA (Gouvieux, 12 juin 1962). 
42 Communique  du BP du PPA (Gouvieux, 13 juin 1962).                                                   
43 Communique  du PPA (18 juin 1962).                                   
44 Lettre d’Aksas a  Messali (Lyon, 18 juin 1962).                                                
45 Communique  du BP du PPA (Gouvieux, 15 juin                                            1962). 
46 De claration du BP du PPA (Paris, 16 juin 1962).                                                 
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position sur le re fe rendum et la coope ration pour laquelle il e tait                                                                         favorable mais qui devait, selon lui, e tre ne gocie e apre s l’inde pendance                                                                           par un gouvernement issu de la Constituante :  Les accords d’E vian ne re pondant pas entie rement aux objectifs de la                                                                         Re volution alge rienne, il appartient donc au peuple alge rien de la                                                                       parfaire par ses efforts, son union et sa re conciliation                                                     47. Apre s la tenue du re fe rendum, le Bureau Politique du PPA constata                                                                      avec plaisir le re sultat massif en faveur de l’inde pendance, et souhaita                                                                            encore l’union avec le FLN, tout comme l’instauration d’une ve                                                                ritable de mocratie           48. A  la lumie re des dissensions au sein du FLN, le PPA pointa                                                                le risque de « congolisation » de l’Alge rie et proposa la tenue d’une                                           confe rence de la Table ronde en pre sence de tous les courants politiques                                                                            alge riens          49. 
L'échec d'un prophète : la critique du leadership messalien 

Le démantèlement de l’organisation messaliste Selon Merbah, le MNA subit un isolement diplomatique en raison de l’affaire Bellounis (Valette, 2001, 302) et de la situation de Messali50, installe  a  Gouvieux depuis 1959                                   et libre de circuler seulement a  partir de                                             mai 196251. Le parti messaliste tenta aussi de re cupe rer d’importantes                                                                sommes disparues avec la de fection de son tre sorier re sidant en Suisse,                                                                            El-Abdli Aî ssa. Sur un autre plan, Messali constata que sa «                                                           poigne e de            la Baraka », surnom donne  a  ses soutiens français, e tait efficace bien que                                                                     re duite        52. Par ailleurs, l’ancien correspondant alge rois de Messali                                                             implique  dans le FAAD, Laî d Kheffache, n’informait pas since rement la                                                                          direction sur la situation en Alge rie                                      53 qui e tait juge e «                critique ». Les cotisations ne rentraient pas, les militants e taient kidnappe s, se                                                                      cachaient ou fuyaient le pays. Certains e taient retrouve s en pleine rue,                                                                            e trangle s. La repre sentation alge roise souhaitait renforcer en urgence                                                                            ses maquis et s’e tait dite pre te a  respecter le cessez                                          -le-feu avec l’arme e                   française mais pas avec « les tueurs du FLN ». Si la situation n’e tait pas                                 renverse e, alors «                    point d’autode termination, point d’e lections libres et                                                          d’ici deux mois nos e le ments nous aurons tous a                                                 bandonne s           »54. La 
                                                                                                                   
47 « Manifeste du PPA sur le scrutin d'autode termination du 1er juillet 1962                                                                         » (Paris, 19 juin 1962). 
48 Communique  du PPA, 5 juillet 1962.                                    
49 Bulletin d'informations du PPA, n°1, juillet 1962. 
50 Lettre de Tebache Amar a  Mamchaoui (Bexbahr, 20 mars 1962).                                                             
51 Communique  de la Fe de ration de France du MNA (28 mai 1962).                                                               
52 Lettre de Messali a  Deche zelles (Gouvieux, 9 avril 1962).                                                            
53 PV de la re union du BP du MNA (Gouvieux, 11 avril 1962).                                                          
54 Lettre de Kodja (Alger, 4 avril 1962). 



Nedjib SIDI MOUSSA 

174 

de sorganisation s'installa a  Alger. Des militants se firent e gorger comme                                                                              a  Sidi Aî ch ou Philippeville                              55. En France, les agressions se multipliaient, notamment a  l’occasion de distributions de tracts. Des militants e taient                                                                            rackette s, enleve                    s, violente s. Leurs cafe s ou ho tels subissaient des                                                        assauts mais les messalistes re sistaient                                         56. Ces « abus de pouvoir » e taient de nonce s par l’USTA                              57, la presse du parti (La Voix du Peuple, mai 1962), lors de la confe rence de presse de Messali puis par un tr                                                                 act du MNA58. Les syndicalistes se de marque rent toutefois d’e ventuelles                                                                actions violentes commises au nom du parti59. La presse française rapporta ces affrontements : « Dans la re gion du Nord. Nouvelles                                    bagarres entre e le ments FLN et MNA. Un mort, de nombreu                                                         x blesse s           » 
(Le Figaro, 2 mai 1962). Le traitement me diatique e tait parfois perçu                                                               comme une « manipulation » quand il pre sentait le FLN dans le ro le de                                                l’agresse  et le MNA dans celui de l’agresseur                                               : « Il est ridicule de vouloir faire passer comme des moutons inoffensifs ceux-la  me me qui, hier                     encore, assassinaient et e gorgeaient des hommes en raison d’une                                                                  divergence d’opinion »60. La collusion du FLN avec la force locale surnomme e «             force FLN »61 fut de nonce e tout comme l’attitude hostile                                              de la police française, accuse e d’agir de concert avec les frontistes dans                                                          certaines re gions                  62 : « Dans le Nord et dans l’Est la police fait e quipe avec                                                        le FLN dans sa lutte contre nous, en arre tant celui qui e chappe a  leur                                                                           mort »63. Quelques familles de messalistes ont toutefois re ussi a  obtenir                        le « pardon » aupre s de dirigeants FLN en Alge rie, ce qui provoqua                                                          l’he sitation de certains militants. Au Clos                                            -Salembier, apre s l’assassinat                                de 4 frontistes par des messalistes, plus de 150 familles avaient e te                                                                          expulse es a  Bou                 -Saada le 27 mars, avec l’aide de l’arme e française                                          64. Ceci, deux jours avant l’arrestation de 30 militants a  Alger et de 26 en                                                                           Kabylie65. Les messalistes, pris en e tau entre le FLN et l’OAS, perdaient                                                                   constamment du terrain et n’e taient «                                       pas loin de la de bandade                          »66. Ils expliquaient leurs perse cutions par leur statut de «                                                      te moins ge nants                  » :  
  

                                                                                                                   
55 Lettre de Yahia a  Messali (Blida, 27 mai 1962).                                                 
56 Rapport du 25 avril 1962. 
57 Tract du 1er mai 1962. 
58 Tract de la Fe de ration de France du MNA, «                                             Assez de provocations, de sang et de crimes ! » (2 juin 1962). 
59 Mise au point faite par l’USTA au journal La Voix du Nord (Lille, 4 mai 1962). 
60 Lettre d'un militant au journal Le Monde (3 mai 1962). 
61 Lettre de Kodja (Alger, 4 avril 1962). 
62 Fe de ration de France du MNA, «                                 Rapport moral sur la situation organique » (10 avril 1962). 
63 Rapport moral et financier (avril 1962). 
64 Proce s       -verbal de la re union du BP du MNA (Gouvieux, 11 avril 1962).                                                              
65 « Rapport sur la situation du parti » (19 avril 1962). 
66 Lettre de Mansour a  Messali (Alger, 21 avril 1962).                                                     
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Une sorte de Maffia s’est installe e dans presque tous les quartiers et                                                                         s’applique a  faire saigner (au propre et au figure ) et plus spe cialement                                                                             nos fre res, nos enfants, nos c                               ousins, etc.  50 militants furent arre te s a  Alger, 30 a  Bouira, ainsi qu’a  Bou                                                                     -Saada, Chellala, Djelfa, avec la connivence de l’arme e française et des sous                                                                      -pre fets (Gaillard, 2009, 206                             -209). Les militants e taient «                               insulte s et              enferme s dans des caves secre                                tes », tandis que le FLN exigeait « une capitulation suivie d’amendes tre s se ve res ou de peine de mort                                                                  »67. La violence exerce e a  l’encontre du MNA e tait aussi le fait d’anciens                                                                          messalistes. C’e tait le cas notamment dans le Nord de la France ou  pre s                                                                            d’une cinquantaine de rallie s au FLN «                                  ont participe  a  une expe dition a                                       coups de gourdins, couteaux, barres de fer »68. En re gion parisienne, ou                               le MNA ne subsistait que dans quelques localite s, des militants                                                                  disparaissaient ou e chappaient a  leurs ravisseurs                                                   69. A       Tlemcen, l’heure e tait a  la de lation et aux enle vements : «                                               le FLN a cre e  une brigade anti                                -messaliste. Tous les anciens militants y participent »70. Si la foi des militants e tait juge e «                          ine branlable              »71, cela ne les empe chait pas                              d'interroger leurs dirigeants72, le MNA constatait en effet que la peur s’e tait installe e chez les sympathisants «                                             au moment ou  le FLN a[vait]                              commence  par exercer un contro le sur la population                                                     ». Un rapport fe de ral distinguait les 4 cate gories regroupe es au sein du parti                                                                      messaliste : commerçants, sympathisants, adhe rents et militants                                                     73 :  Pour les trois premiers leur sympathie au MNA n’e tait que sous la                                                                    contrainte du pistolet puisqu’ils disparaissent actuellement de leur re sidence connue, ralliant le FLN. D’autres ont contribue  ou                                                                contribueront encore sans aucun doute aux enle vements de nos militants                                                                      actifs, de ja  fait dans le Nord et l’Est par l’adversaire, soit parce qu’ils                                                                               e taient ses adhe rents en me me temps que nos sympathisants, soit pour                                                                         se racheter.  Les commerçants refusaient de                               sormais de cotiser. Quant aux militants, ils voulaient « vaincre cou te que cou te                          ». Cette volonte  allait                          rapidement s’e roder. Les he sitations de la direction et le contre                                                                   -ordre sur le de part de volontaires pour l’Alge rie avaient «                                                        convaincu les militants de leur perte, c’est pourquoi des de sobe issances collectives                                                               
                                                                                                                   
67 Lettre (Alger, 23 avril 1962). 
68 Rapport moral et financier (avril 1962). 
69 Note du 15 avril 1962 au Raincy. 
70 Lettre a  Mamchaoui (Tlemcen, 8 mai 1962)                                          

71 « Rapport sur la situation du parti » (19 avril 1962). 
72 Lettre de Chekmane Abdelaziz a  Oussadou (Bolle ne, 15 avril 1                                                              962) 
73 Fe de ration de France du MNA, «                                 Rapport moral sur la situation organique » (10 avril 1962). 



Nedjib SIDI MOUSSA 

176 

commen[çai]ent a  se faire jour                                »74. La direction avait envisage e un temps                                          la mobilisation de 500 volontaires pour renforcer l'organisation en Alge rie        75. A  Saint          -Ouen, localite  compose e pourtant de m                                       ilitants des plus discipline s, les refus de recevoir et de diffuser le journal du parti                                                                        s’exprimaient. Certains demandaient a  ne plus e tre contacte s apre s le 1                                                                           er juillet. « Se voyant perdus, ils nous ont fait entendre leurs intentions de liquider physiquement les responsables et s’entretuer par la suite pour ne pas se laisser prendre, condamner et exe cuter en public en Alge rie                                                                         par le FLN, maî tre de la situation actuelle                                             ». Dans certaines re gions                            comme dans le Puy-de-Do me ou le Sud, la de sorganisation devena                                           it comple te         76. Un rapporteur pre voyait «                             des soule vements de base a                               conse quence tre s grave (effusion de sang)                                            ». Une partie des militants n’e taient plus que des «                          de sobe issants et des de bauche s                                   », quand d’autres espe raient pouvoir retourner en Alge rie. Cert                                                        ains cadres de base avaient de ja  pris contact avec le FLN pour leur ralliement, d’autres                                                                             avaient de missionne  dans le Centre. Des militants se trouvaient dans un                                                                           « e tat de re volte                  » et critiquaient ouvertement leurs dirigeants, dont Messali77. Les effectifs, de ja  modestes et concentre s sur quelques                                             bastions industriels (Nord, Est et Centre), se re duisaient. En juillet, si le                                                                                parti comptabilisait encore 4 051 militants, ils n’e taient que 2 010                                                                       cotisants. Les finances du parti e taient en re gression comme l’atte                                                                     ste l’e volution du solde mensuel. De plus, 650 re fugie s d’Alge rie e taient pris                                                                                 en charge par le parti qui avait de pense  9 255 707 Francs. Une                                                                  commission spe ciale, dirige e par Saî d Boudjeroudi (Djidel, 2007, 14),                                                                          e tait charge e de ce dossier. A  Valenciennes,                                                10 familles (36 adultes et 78 enfants) avaient e te  ainsi secourues par le parti qui leur assurait loyers,                                                                               nourriture et biens de premie re ne cessite .                                              Tableau 1 : comptabilite  du parti messaliste en 1962                                            

 Mars Avril Mai Juin Juillet 

Militants 5226 5173 5216 4766 4051 

Permanents Inconnu 21 19 18 Inconnu 

Solde (francs) Inconnu 9 121 062 4 349 762 2 651 308 Inconnu Source : Archives Messali 
 

  

                                                                                                                   
74 Rapport organique et financier (mai 1962. 
75 « Directives exceptionnelles » (mai 1962). 
76 Rapport moral et financier (juin 1962). 
77 « Visite de Gasmi Sahraoui, domicilie  12 rue de Meaux                                     » (Gouvieux, 23 juin 1962). 
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« Doit-on poursuivre ou arrêter la révolution ? » La rupture du consentement chez les militants et les cadres de base, se retrouva occasionnellement au sein d’un Bureau politique re duit a                                                                         Mamchaoui, Merbah et Messali. Durant cette pe riode, le parti messaliste                                                                          connut une pe nurie de cadres en raison de leur                                                disparition, de leur ralliement au FLN ou de leur emprisonnement. Malgre  ses tentatives,                                                                      l’organisation ne parvint pas a  surmonter cet obstacle et se retrouva a                                                                            ge rer de nouvelles tensions a  son sommet. Informe  d’un discours tenu                                                                         par Merbah devant des militants le 7 mars78, Messali accusa le Secre taire                                 ge ne ral de «               travail fractionnel » qui « rele ve de l’indiscipline                          »79 et lui adressa un rappel a  l’ordre. En e talant                                          « des affaires qui ne regardent que la haute direction du parti », il aurait plante  un poignard «                                   dans le dos du MNA ». Dans sa re ponse, Merbah parla de «                                       complot » et de clara               e tre surveille  depuis l’e te  «                                  pour tenter de [l]'e liminer de [sa]                                      responsabilite                 dans le Parti, sinon du Parti me me                                    »80. Des directives auraient e te  donne es aux militants pour l’e viter, ce qui suscita le                                                                         me contentement de responsables. Il exigea la convocation d’un congre s                                                                         extraordinaire pour trancher un diffe rend           politique qui courrait depuis une anne e. Apre s cet e change virulent, Messali invita                                                          « fraternellement »81 Merbah a  venir le rejoindre a  Gouvieux. Cette                                                 proposition fut accepte e apre s une mission de Mamchaoui aupre s du                                                                      Secre taire ge ne ral pour l’informer de la situation difficile                                                                du parti82. Par la suite, Merbah participa aux diverses re unions du Bureau politique                                                                       tenues a  Gouvieux. Messali critiqua toutefois son attitude et s’opposa a                                                                             son retour en Allemagne : « il semble ne pas gou ter a  nos activite s                                            puisque, en dehors de quelques re unions du BP, il ne se livre a  aucun                                          travail d’e tudes et de pre paration                                     »83. Les proce s             -verbaux consulte s ne                       permettent pas d'indiquer les points de de saccords entre le Pre sident du                                                                            parti et le Secre taire ge ne ral. A  l’instar de Messali, Merbah de nonça le                                                                             s accords d’E vian qui constituaient «                                     une capitulation pure et simple »84. Il proposa de ne pas reconnaî tre le cessez                                        -le-feu, ce qui constituerait un atout entre les mains du MNA. Il fallait, selon lui, de clarer que «                                                                     la Re volution continuera                       ». Mamchaoui rendit compte de la faiblesse du parti, disparu d’Alge rie depuis 1958. Pour le neveu de Messali, «                                                                   la Re volution [e tait] termine e                               ». Merbah se reprit. Il ne fallait plus  
 

                                                                                                                   
78 Lettre de Tebache Amar a  Mamchaoui (Bexbahr, 20 mars 1962).                                                             
79 Lettre de Messali a  Merbah (Gouvieux, 1er avril 1962).                                                        
80 Lettre de « Sahraoui » (Cologne, 4 avril 1962). 
81 Te le gramme de Messal                      i a  Merbah (Gouvieux, 7 avril 1962).                                      
82 Proce s       -verbal de la re union du BP du MNA (Gouvieux, 11 avril 1962).                                                              
83 « Un rappel de la situation » (Gouvieux, 24 avril 1962). 
84 Proce s       -verbal de la re union du BP du MNA (Gouvieux, 11 avril 1962).                                                              
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continuer la Re volution mais le combat                                        : « La guerre est termine e pour                              moi. Il faut continuer la lutte pour de fendre les principes du Parti                                                        ».  Cet e change renseigne sur la polyse mie du terme «                                                    re volution            », ici associe  a  la «                 guerre ». L’ordre du jour de cette re union du Bureau                                                politique e tait alors : «                           Doit-on poursuivre ou arre ter la re                                 volution ? » La re ponse a  cette question fut recherche e de s la proclamation des accords                                                                             d’E vian. La direction messaliste he sita entre la poursuite de la re volution                                                                                et l’autode termination associe e au cessez                                           -le-feu85. Pour la participation au re fe rendum, la d                     irection comptait faire campagne afin de « comple ter            la Re volution Alge rienne qui [venait] de marquer un temps d’arre t a  la                                                                            suite des accords Franco-FLN d’E vian             »86. En effet, le Bureau politique de cida de «             poursuivre la lutte pour la re alisation d’une ve r                                                   itable inde pendance sur les plans politique, e conomique, social, culturel,                                                                       technique et militaire »87. Dans une de claration, le PPA invita les                                            Alge riens a  «                parfaire » la re volution et l’inde pendance tout en critiquant                                                        la forme du re fe rendum qui proposait d                                        e re pondre a  la question                           : « Voulez-vous que l’Alge rie devienne un E tat inde pendant coope rant                                                               avec la France dans les conditions de finies par les de clarations du 19                                                                          mars 1962 ? »88. Pour l’USTA, l’heure e tait de sormais a  la «                                                 re volution             sociale », voire au « socialisme » [Tabl. 2] qui e tait l’orientation alors                                            revendique e par le PPA dont le Bureau politique ne semblait pas                                                                  force ment partager l’enthousiasme des syndicalistes. Si Messali recevait                                                                           encore des marques de respect et d’alle geance a  l’occasion de fe                                                                    tes religieuses ou d’anniversaires89, Mokhtar Zitouni, ancien tre sorier pour                                           le MNA en Alge rie, lui adressait une critique aussi virulente que radicale.                                                                              Libe re  le 15 mai du camp de Berrouaghia apre s 77 mois de de tention,                                                                         replie  en France depuis une semaine,                                      Zitouni fit part de sa tristesse, dressa un bilan catastrophique de l’activite  en Alge rie et s’e riga en                                                                          porte-parole des militants me contents vis                                    -a   -vis de l’organisation et de Messali : « Au lieu d’un pre sident qui a droit a  tous les honneurs, il y a le j                                                                     ournaliste, le re dacteur de tracts et de bulletins inte rieurs, le chef de                                                              willaya, de daïra, de section, de cellule, il y a le membre du conseil de discipline et Dieu sait toutes les besognes qu’il accomplit qui ne sont pas de son ressort. Dans toute cela, je n’ai pas retrouve  le penseur, le Leader                                 national, l’entraî neur des masses                                    que nous aurions voulu que Messali reste »90. 
                                                                                                                   
85 Note (Gouvieux, 19 mars 1962). 
86 « Analyse de la situation apre s la de signation de l'Exe cutif alge rien                                                                        » (Gouvieux, 2 avril 1962). 
87 « Re volution            » (Gouvieux, 11 avril 1962). 
88 « Manifeste du Parti du peuple alge rien sur le scrutin d'autode termination du 1er                                                                                   juillet 1962 » (Paris, 19 juin 1962). 
89 Lettre de Hocine Hadjiat pour les de tenus MNA a  Messali (Loos, 11 mai 1962).                                                                               
90 Lettre de Zitouni a  Messali (Paris, 25 juin 1962).                                                    



La « reconversion » du Mouvement national algérien… 

179 

Tableau 2 : Slogans de l’USTA pour le 1er mai 1962 

Proposition du secrétaire fédéral Réponse des militants de Lille 1) Vive l’USTA - Vive le 1er mai.  2) Union - Fraternite              - Lutte.  3) Luttons tous pour l'instauration des liberte s syndicales en Alge rie.                                    4) Œuvrons tous pour la re volution                                    sociale en Alge rie.                       5) Vive la solidarite  des prole taires de                                            tous les pays. 

1) Unite            - Fraternite     - Lutte.  2) Vive l’USTA - Vive le 1er mai.  3) Tous pour l’instauration des liberte s                                          syndicales en Alge rie.                          4) Tous unis pour la re volution sociale                                         en Alge rie.               5) Œuvrons pour le socialisme en Alge rie.            6) Vive la solidarite  prole tarienne.                                       Sources : Proposition du secre taire fe de ral d’apre s une lettre de Mohammed                                                                      Oussadou (Paris, 17 avril 1962) et re ponse des militants d’apre s une lettre de                                                                                  Mohammed Guers a  Oussadou (Lille, 17 avril 1962)                                                  ; archives Messali. 
Conclusion : la disqualification d’un prophète et de ses fidèles Le retour aux sche mas ante rieurs, aux sigles ou aux titres du passe ,                                                                         correspond a  une re gression vers l’e poque glorieuse du mouvement                                                                     messaliste au moment ou  il se voit e carte  du nouveau champ politique                                                                         alge rien. En effet, le PPA                            avait e te  proclame  par Filali et Messali le 11                                                   mars 1937 a  Nanterre apre s la dissolution de l’ENA, tandis que                                                                  L’Algérie 
libre e tait l’organe du MTLD messaliste jusqu’a  la dissolution de                                                               novembre 1954. La re surgence de cette pe riode pre                                                     -re volutionnaire, a                       travers la mission confie e a  Mohammed Zerouali, le souvenir de Filali                                                                       91 ou la nostalgie du local parisien ou  se retrouvaient «                                                        tous les opprime s                    de l’Empire français »92, confirme la dimension triplement « historique » du messalisme. Historique dans son rapport singulier au re cit du                            mouvement inde pendantiste, notamment par la comme moration                                                             ininterrompue du 11 mars. Historique par la pre sence a  son sommet du                                                                        repre sentant vivant de plusieurs ge ne rations du combat                                                           inde pendantiste en la personne de Messali. Histo                                                 rique, enfin, dans le de calage entre le messalisme triomphant et le messalisme de cadent qui                                                                         vit ses derniers partisans souffrir parce que condamne s «                                                           a  l’exil au              moment ou  tous les Alge riens vont fe ter l’Inde pendance                                                           »93. Ce contexte singulier permit la « leve e d’un indicible                     », a  savoir la critique de Messali                                     par des messalistes, accompagne e d’une e rosion de «                                                      l’attestation de qualification charismatique » (Gaî ti, 1990, 121). Au sortir d’une                                        situation re volutionnaire aussi longue que violente, le leader n’e                                                                     tait plus « perçu comme porteur du ''sens collectif '' » (Lagroye, 1985, 416), sauf 
                                                                                                                   
91 Lettre de Messali a  Mme Cardinal (Gouvieux, 25 avril 1962).                                                             
92 Lettre de Messali a  Mme Martinet (Gou                                      vieux, 30 avril 1962) 
93 Lettre de Zitouni a  Messali (Paris, 25 juin 1962).                                                    
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pour une communaute  charismatique progressivement re duite. La                                                                 critique de Zitouni, outre son caracte re informatif, permet d’illustrer un                                                                             « de bat de trajectoire                      » (Strauss, 1992, 172), en exprimant haut et fort ses divergences, dans une phase des plus critiques. Elle constitue par ailleurs une description des « caracte ristiques attendues du dirigeant                                         » (Lagroye, 1994, 7), particulie rement dans un contexte de crise. Enfin,                                                                         elle repre sente un cas de «                        dissonance cognitive » qui apparaî t                 difficilement re ductible par la difficulte  de rationalisation et le manque                                                                              de soutien. La pe riode traite e correspond, chez de nombreux                                                               messalistes, au franchissement d’un seuil qualitatif et quantitatif (Festinger, Reicken, Schachter, 1993, 10) qui a conduit a  l’abandon d’une                                              prophe tie           : celle de l’accession a  l’inde pendance gra ce au leadership                                                                victorieux de Messali. 
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